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Monsieur le Vice-Président,

Nous vous remercions d’avoir accepté de recevoir l’ASCAVIE le 5 novembre prochain pour nous permettre de vous préciser nos préoccupations et d’échanger sur les possibilités d’adaptation du projet de désenclavement de Leuville-sur-Orge. Je viendrai accompagné de MM. Jean-Yves VALIN, secrétaire de notre association, et Bernard LETESSIER, son trésorier.

Ainsi qu’expliqué dans notre précédent courrier, l’ASCAVIE a été créée en mai dernier dans le but  d’obtenir la sauvegarde et l’amélioration du cadre et des conditions de vie des habitants du hameau de Guiperreux. Bien que le projet de création d’une association couvait depuis plusieurs mois compte-tenu des problèmes vécus, c’est le projet de désenclavement de la commune de Leuville-sur-Orge qui a été le déclencheur de la création de l’ASCAVIE. Ce tracé présenté génère en effet une forte opposition du fait de ses conséquences néfastes sur la sécurité de la circulation dans les rues de notre hameau, déjà critique aujourd’hui, et sur la préservation des espaces naturels et agricoles, d’une grande fragilité dans notre région. 

C’est pourquoi, sans remettre en cause l’utilité d’une desserte de la zone d’activité nouvelle qui sera construite à Leuville-sur-orge, nous souhaitons aborder ce sujet avec vous le 5 novembre prochain sous les trois aspects suivants, qui sont détaillés ci-après :

· le principe retenu pour la desserte

· les conséquences physiques du tracé actuellement présenté

· les problèmes de circulation induits 

Le principe retenu pour la desserte

La future zone d’activités de Leuville-sur-Orge longe la Francilienne sur 900 mètres et touche d’un côté l’échangeur entre la RN20 et la Francilienne, de l’autre une emprise réservée pour un raccordement sur la Francilienne. Dans ces conditions, il est très difficile pour les résidents du hameau de Guiperreux de comprendre pourquoi il faut effectuer autant de dépenses et gâcher autant d’espaces naturels et agricoles pour relier cette zone à un carrefour déjà saturé en heures de pointe, au bas de Guiperreux, alors qu’il semble plus facile de la raccorder directement aux voies rapides qui passent à proximité immédiate.  

En ce qui concerne plus particulièrement C6, les interrogations sont les suivantes :

· si C6 se réalise, pourquoi la zone d’activité nouvelle ne peut-elle être raccordée à C6 au sud de la Francilienne, comme ceci a déjà été figuré sur certains projets ? 

· si C6 ne se réalise pas, pourquoi la zone d’activité nouvelle ne peut-elle être raccordée directement à la francilienne en utilisant l’emprise réservée à un tel raccordement ?

Nous souhaitons donc obtenir des éclaircissements sur les raisons qui ont conduit à ne pouvoir retenir de telles solutions de raccordement direct à des voies de transit existantes et éviter ainsi de mutiler les espaces agricoles et naturels à protéger et, disséminer la circulation nouvelle vers d’autres voiries inadaptées. 

Les conséquences physiques du tracé actuellement présenté

Les habitants de Guiperreux sont particulièrement attachés au cadre environnemental de leur commune, structuré par les vallées de l’Orge et de la Sallemouille et leurs coteaux. Le Syndicat Intercommunal de la Vallée de l’Orge Aval, qui effectue un remarquable travail de préservation et d’aménagement, essaie de promouvoir le « Plan Paysage » établi par l’I.A.U.R.I.F. qui préconise la protection de ces coteaux, encore en grande partie agricoles.  

Vous connaissez la fragilité des espaces agricoles dans notre région et le danger d’abandon résultant de toute parcellisation. Le tracé présenté pour relier Leuville-sur-Orge à la D133, au lieu de longer la Francilienne pour éviter d’interférer avec les espaces agricoles des coteaux de Guiperreux, traverse  ces espaces en leur milieu. De plus, notre Maire affiche sa volonté d’en profiter pour étendre la zone d’activité dite « des Bords de l’Orge » en prenant sur ces mêmes espaces agricoles.

Vous comprendrez que ces projets conduiront inévitablement à condamner à terme tout ou partie de ces espaces et que nous ne pouvons y adhérer. Une telle évolution nous paraîtrait par ailleurs en contradiction avec les volontés politiques qui sous-tendent les documents d’urbanisme en vigueur, qu’il s’agisse du SDRIF ou du POS de notre commune.

Dans la mesure où aucun autre principe que celui présenté ne pourrait être retenu pour la desserte de la zone d’activité de Leuville-sur-Orge, il nous apparaît nécessaire de rechercher un tracé qui longe la Francilienne.  

Les problèmes de circulation induits 

La circulation de transit nord-sud à travers Guiperreux pose depuis longtemps des problèmes de sécurité du fait de son importance, de l’inadaptation des voiries et de la densité de l’habitat ainsi traversé. Déjà en 1998 le rapport de présentation du POS de notre commune citait de « graves problèmes » à ce sujet. En 2000, 76 habitants de la rue Julien Hébert, rue centrale de Guiperreux, ont adressé une lettre collective au maire pour lui faire part des problèmes aigus de sécurité posés par la circulation.

C’est dans ce contexte que les habitants de Guiperreux ont appris le projet de desserte de Leuville-sur-Orge.  Tel que celui-ci a été présenté, la traversée du centre du hameau de Guiperreux restera plus que jamais la voie de transit nord-sud la plus directe et rapide, de ou vers Leuville-sur-Orge, tant en distance qu’en nombre de feux tricolores. La sécurité y sera donc significativement aggravée par l’accroissement de la circulation, d’autant que le débit sera à l’évidence insuffisant au raccordement de la nouvelle voie sur la D133.   

Dans la mesure où aucun autre principe que celui présenté ne pourrait être retenu pour la desserte de la zone d’activité de Leuville-sur-Orge, il nous apparaît indispensable de mettre en place des solutions  physiques pour empêcher  les transits de ou vers Leuville-sur-Orge à travers le centre aggloméré de Guiperreux.

Cette circulation de transit devrait être forcée à utiliser le contournement que constitue la D133 (et/ou toute nouvelle déviation qui pourrait être créée à cet effet). La mise en cul-de-sac depuis Guiperreux de l’actuelle route de Leuville à l’échéance de la nouvelle desserte devrait être étudiée . 

En conclusion

Le projet actuel n’est pas acceptable pour notre association dans la mesure où il crée une nouvelle route de transit très au large de la Francilienne en condamnant de ce fait de vastes espaces agricoles et naturels protégés par les documents d’urbanisme et, qui plus est, en incitant la circulation nouvelle, de par la configuration des lieux, à transiter par les voiries inadaptées de Guiperreux. Nous souhaitons  en conséquences participer à la recherche active de solutions mieux adaptées. 

Je me permets d’attirer également votre attention sur le fait qu’un certain nombre de nos adhérents se plaignent de manière virulente auprès de nous des nuisances phoniques et visuelles nouvelles que leur fera subir la nouvelle desserte. Nous savons tous que l’intérêt général doit passer avant l’intérêt particulier.  Nous ne pourrons cependant faire partager ce message aux personnes concernées que dans la mesure où nous saurons leur faire comprendre de manière incontestable en quoi les autres solutions qui paraissent possibles sont moins adaptées à l’intérêt général.     

En l’attente de notre très prochaine rencontre, je vous prie de croire, Monsieur le Vice-Président, en l’assurance de notre respectueuse considération. 

Gérard BERTRAND

Président
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